


Lõ®ditorial 

   Le programme de la semaine 

Mercredi 21 septembre :  

Journée Romaine 

§Visite guidée de Nîmes : les arènes, la Maison Carrée, 
lõh¹tel de ville 

§Piquenique aux Jardins de la Fontaine à Nîmes 

§Visite guidée du Pont du Gard 
 

Jeudi 22 septembre 
Journée Provence 

§Visite du moulin dõAlphonse Daudet ¨ Fontvieille 

§Piquenique 

§Visite guid®e dõArles ¨ la d®couverte de Van Gogh 

§La boum 
 

Vendredi 23 septembre  
§Visite de lõexposition sur Odilon Redon au mus®e 
Fabre de Montpellier 

§Piquenique 

§Retour ¨ Aire sur lõAdour 

Lundi 19 septembre 
§D®part de lõ®cole St Joseph  

§Piquenique  

§Visite dõune manade (la Vidourlenque) : observation 
du travail des gardians à cheval, tri des taureaux... 

§Installation au centre Le Cart à Sommières 
 

 

Mardi 20 septembre  
Journée Camargue 

§Promenade dans le parc ornithologique de Pont de 
Gau aux Saintes-Maries de la Mer, à la découverte 
de la faune et de la flore camarguaises 

§Visite dõune rizi¯re 

§Pique-nique 

§Visite des salins dõAigues-Mortes en petit train 
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Le sommaire 

 
La Provence est une région 
très belle avec beaucoup de 
soleil. Il y a  beaucoup de cho-
ses à découvrir : les monu-
ments romains, les moulins , 
les artistes comme Van Gogh . 
La Camargue est très sauvage 
avec ses manades, ses flamants 
roses, ses rizières, les marais  
salins, la mer. Ce n'est pas très 
loin de chez nous et pourtant 
on est complètement dépaysé.       
A tous les lecteurs, partez faire 
notre voyage et vous ne serez  
pas déçus !!! 
 

Aude, Albane et Marie-Lucie du 
CM2 
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Martial, notre guide. 

Pour nous accompagner, 

de gauche à droite :  

Carine,    Marie-Andrée, 

Gaëlle,  Huguette et    

Virginie. 



30 : le Gard 
Piquenique sur une aire dõautoroute 

près de Béziers. 

Nous sommes partis à 7h35. Le départ a été 
très difficile pour la plupart, il y a eu quel-

ques larmes. Mais peu de temps après, tout allait mieux. On est 
passé devant de belles collines puis nous avons pris l'autoroute. 
Nous nous sommes arrêtés une première fois pour gouter à 
10h et aussi pour aller aux toilettes et pour jouer un peu. Pen-
dant la suite du trajet, nous avons vu des éoliennes de loin et 
de près. On s'est ensuite arrêté pour piqueniquer dans une aire 
d'autoroute. Il y a eu un petit incident, Damien est tombé et 
s'est blessé à la main. Heureusement, les pompiers étaient déjà 
présents pour une personne alors ils ont soigné Damien. Mais 
nous avons dû partir à l'hôpital. Pendant un quart d'heure, il 
s'est fait faire des points à deux doigts de la main. Nous som-
mes quand même arrivés comme prévu à la manade à Saint 
Laurent d'Aigouze ; et enfin au centre à Sommières, dans la 
soirée. Le trajet s'est finalement bien passé.  

Clarence, Anaëlle et Inès du CM1 

Le trajet 
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Première pause du matin 

pour se dégourdir un peu. 

On mangeait des salades variées 
avec des chips et de la viande, et des 
fruits en dessert. Un gouter était 
également prévu pour chaque jour. 
Le mardi, la grand-mère de Lou-
Anne, qui habite aux Saintes-Maries-
de-la-Mer est venue nous rendre 
visite et nous a apporté plein de 
bonbons ! Cõ®tait tr¯s gentil.      

Paul, Baptiste et Hugo du CM1  

Les menus du centre  
Voici les menus pour les repas du 
soir au centre : 
Lundi soir : des tomates avec des 
concombres puis du poisson avec 
du riz de Camargue et un yaourt. 
Mardi soir : du pâté et du saucis-
son puis des hamburgers avec 
frites (miam, miam !) et une glace 
en dessert. 
Mercredi soir : salade de riz puis 
steak haché avec des haricots verts 
et du fromage. 
Jeudi soir : des concombres en 
salade puis cordon bleu avec des 
pâtes et un cornet de glace. 
Pour chaque midi, le centre nous 
pr®parait les piqueniques que lõon 
emportait le matin. Tout était pré-
vu, on avait des vrais couverts 
avec des assiettes et des verres en 
plastique de toutes les couleurs. 

La salle de restauration qui nous était 

réservée où des repas copieux et appétissants 

nous attendaient. 

Notre centre Le Cart 
Notre centre d'h®bergement se situe au cïur de la ville 
de Sommières, dans le Gard. 
C'est une grande demeure du 18e si¯cle avec un grand 
jardin et une piscine. 
Il y a 9 chambres de 4 à 6 lits et 33 chambres doubles ou 
individuelles, avec douches et lavabos.   
Elles ont toutes vue sur le parc !  

Dans le parc, on pou-
vait jouer et aller se 
baigner dans une 
piscine.  
Le matin, on s'habil-
lait et après on allait 
au petit déjeuner. Il y 
avait du choix : des 
céréales, du pain frais, 
des biscottes, du 

beurre, de la confiture, du lait chaud ou froid, du choco-
lat en poudre, du th®, du caf®, du jus dõorange. C'®tait 
vraiment bon pour avoir plein d'énergie pour commen-
cer la journée ! 

Lou-Anne et Valentine du CM1 

cornes vers le bas et les camarguais vers le 
haut. 
Les vaches camarguaises ne sont pas desti-
nées à la course landaise car elles ne vont 
pas bien pour les écarts mais sont surtout 
pour la course camarguaise avec les raze-
teurs qui tentent dõattraper la cocarde atta-
chée entre les cornes avec des ficelles. Le 
manadier disait que cõ®tait plus dangereux 
que la course landaise, nous on lui a dit 
que non. 
On voulait surtout voir les taureaux, et là 
on nõa pas ®t® d®­us. Tr¯s excit®s, nous 

Le lundi après-midi, 
nous sommes arrivés 
à la manade de la 

Vidourlenque qui se situe ¨ 5km dõAigues-
Mortes. Heureusement quõelle est bien indi-
quée, car elle est perdue au milieu de 
champs immenses tous clôturés pour les 
taureaux.  
Le manadier, très gentil, nous a bien expli-
qu® son m®tier, il adore ce quõil fait. Sa  
manade est composée de 130 taureaux qui 
servent pour les courses camarguaises. Il 
reçoit  beaucoup de groupes et il a aussi des 
salles quõil loue pour faire des repas au mi-
lieu de la manade.  
On sõest install® sous le hall, il a fait venir 
son beau cheval et a fait une démonstration 
pour le sceller, ce nõest pas si facile de met-
tre une selle.  
Accrochée à un poteau, il y 
avait une grande tête de 
taureau avec des cocardes. 
Il nous a dit que les tau-
reaux espagnols ont les 

sommes all®s sõinstaller autour dõune petite 
arène en bois. Le manadier et deux gardians 
sont partis au galop chercher le troupeau, 
ce sont dõexcellents cavaliers. Au bout dõun 
moment, devant nous ils ont fait le tri du 
bétail dans le champ, ils ont fait venir quel-
ques taureaux quõils ont enferm®s, cõ®tait 
impressionnant. Cõest tr¯s beau quand ils 
arrivent tous en courant avec les chevaux 
au milieu de la poussière.  Puis ils les ont 
envoy®s dans lõar¯ne pour nous faire une 
d®monstration de course camarguaise, cõ®-
tait super, les trois razeteurs étaient essouf-
flés car il faut beaucoup courir. 
Le temps est passé vite, on aurait voulu y 
rester encore. Peut-°tre quõun jour on y 
reviendra pour assister à une ferrade, le 
manadier nous a dit que cõ®tait ¨ voir, cõest 
quand ils marquent les veaux au fer rouge 
avec le signe de la manade. Heureusement, 
en classe on va continuer à vivre au rythme 
des manades et de la Camargue car en litté-
rature on va étudier le livre «Crinc Blanc». 

Romain, Tanguy et Axel du CM2 

La manade 

Le cheval de Camargue. 



 

Le parc ornithologique était super. Il se 
situe à 4 km des Saintes-Maries-de-la-Mer 
sur les marais du Pont du Gau sur un cir-
cuit très bien fléché de 7 km. A l'entrée il y 
a des volières qui abritent des oiseaux dont 
l'état ne permet pas de survivre dans la 

nature, ils sont blessés et sont là pour se 
faire soigner. 
 
Puis on s'est promené sur des petits sen-
tiers au milieu des marais remplis de ro-
seaux et d'herbes aquatiques, les maréca-
ges sont entourés d'arbres et partout il y a 
des oiseaux. Nous, on a adoré les fla-
mants roses, il y en avait partout, on a pu 
bien les observer de très près, il ne fallait 
pas faire de bruit. Ils sont vraiment ma-
gnifiques avec leurs belles plumes roses. 
 
Comme il y a beaucoup de marécages, il y 
a aussi d'énormes moustiques, mais là on 
a eu trop de chance il y avait un peu de 
vent et eux ils ne sortent pas quand ça 
souffle. Donc, ils ne nous ont pas dévo-
rés, ils ne s'en sont pris qu'à maitresse 
Carine. 
 

Mathilde, Cora et Anaïs du CM2 

Le parc ornithologique 
de Pont de Gau  

La rizière 
Arrivés en Camargue, on était entouré 

de rizières mais on ne savait pas ce que 

cõ®tait car de loin on croit que ce sont 

de hautes herbes et de plus près cela 

ressemble à du blé vert. 

A Aigues-Mortes, Madame Bertin nous 

a accueillis et nous a accompagnés dans 

une de ses rizières. Dans la cour du mas, 

il y avait une moissonneuse batteuse car 

cõest le moment de la r®colte. Elle res-

semble à celles de chez nous mais à la 

place des roues de devant il y a des che-

nilles pour ne pas sõenfoncer dans lõeau. 

Heureusement  que lõon nous a bien 

expliqué la culture du riz car on aime 

bien en manger mais on ne sait pas vrai-

ment  comment il se cultive. Nous al-

lons vous lõexpliquer. 

Septembre : le riz est presque m¾r. 

Octobre ð Novembre : fin des mois-

sons, le riz est envoyé dans des silos de 

stockage. Il est séché, trié par variétés 

puis mis en paquet. 

Décembre-janvier-février-mars : pré-

paration des sols. On disque, laboure, 

herse et nivelle au laser pour que le 

champ soit plat pour pouvoir être inon-

dé partout de la même manière. 

Avril : mettre les engrais et inonder les 

rizières. Chaque propriétaire ouvre de 

petites vannes et dirige lõeau vers de 

petits canaux jusquõaux rizi¯res qui vont 

se remplir peu à peu. Par exemple, une 

propriété de 100 hectares met 8 jours 
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pour se remplir (2cm dõeau). 

Mai : le mois le plus important o½ on va 

semer le riz dans lõeau avec des tracteurs 

équipés de roues en fer. On sème le riz à la 

vol®e avec un ®pandeur dõengrais. 

Juin : les champs deviennent de vraies pe-

louses. On nõaper­oit plus lõeau. Il faut bien 

surveiller les niveaux. 

Juillet : le riz 

grandit. Les 

premiers épis 

apparaissent. 

Août : il faut 

de la chaleur 

pour avoir de 

beaux épis. 

Septembre : 

la récolte. En 

moyenne , si 

on plante 200 

kg ¨ lõhectare, on r®colte 6 tonnes. 

La France est le 5ème producteur de riz euro-

p®en derri¯re lõItalie (1er), lõEspagne (2ème), le 

Portugal (3ème), et la Gr¯ce (4ème). 

En France, en moyenne, on mange 4,5 kg 

de riz par personne, en Asie 145 kg par per-

sonne et en Inde 180 kg par personne. 

Max et Arthur du 

CM2 

Les magnifiques flamants roses. 

Les salins dõAigues-Mortes 
Les salins d'Aigues-Mortes se trouvent derrière 
les remparts de la ville. On a pris un petit train 
pour en visiter une partie. Cõ ®tait impression-
nant, on a vu des montagnes de sel qui bril-
laient avec le soleil.  

La récolte allait commencer le lendemain de 
notre visite.     
L'évaporation se fait grâce au soleil et le vent. 
Il existe 2 types de sel différents :  

§ La fleur de sel : cristaux tr¯s fins qui re-
montent  à la surface de l' eau, il se récolte à 
la main et en petite quantité. 

§ Le sel brut : cristaux tr¯s lourds qui tom-
bent au fond de lõeau, il se ramasse avec une 
machine et il se récolte en grande quantité. 

 

Mise en eau du salin : au début du printemps, 
le saunier (agriculteur de la mer) réalise la mise 
en eau des bassins, grâce à un canal reliant le 
site directement à la mer. 

La concentration : sous lõeffet du soleil et du 
vent, le saunier obtient une évaporation quasi-
totale de lõeau de mer. 
La cristallisation : dõavril ¨ septembre. 
La récolte : en septembre. 
 

Dans les salins, il y a plus de 600 esp¯ces dõani-
maux. Les marais salants sont très importants 
pour les oiseaux. Ils sont : 
- un lieu de reproduction pour les oiseaux mi-
grateurs, 
- un lieu de repos, 
- un lieu dõalimentation car ils constituent une 
grande réserve de nourriture pour les oiseaux 
qui font halte. 
On trouve de nombreux flamants roses sur le 
salin dõAigues-Mortes. En effet, ils raffolent des 
artémias, sorte de petite crevette rose, qui leur 
donnent cette couleur au plumage. 

Annabelle, Imani et Aurore du CM2  

Un épi de riz devant 

un champ de riz. 

Lõ®tiquette dõun 

paquet de riz 

produit par cette 

agricultrice. 
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Les arènes de Nîmes 
Les arènes de Nîmes sont un amphi-
théâtre romain. Ce monument est 
classé monument historique depuis 
1840. Elles ont ®t® construites en 60 
après Jésus-Christ pour divertir la 
population de Nîmes et de ses alen-
tours. Elles avaient une capacité de 
24 000 personnes. Les notables 
étaient assis en bas avec leur nom 
gravé dans la pierre tandis que les esclaves 
®taient tout en haut. Lõamphith®©tre mesure 
133 m¯tres de long, 101 m¯tres de large et 21 
m¯tres de haut. Le grand axe de lõar¯ne fait 69 
mètres et le petit 38 mètres. 
Après l'interdiction des combats de gladia-
teurs en 404, les arènes ont été transformées 
en forteresse par les Wisigoths : ils ont bou-

ché les arcades (il y en a 60 sur chacun 
des trois niveaux), ajouté quelques tours 
et creusé un fossé. 
Puis, du Moyen-âge jusqu'au 19° siècle, 
les arènes sont un quartier avec des rues 
et des boutiques. Au 19° siècle, elles sont 
dégagées puis reconverties pour des 
courses de taureaux.  

Aujourdõhui, elles accueillent des corridas 
et des courses camarguaises, ainsi que 
diverses manifestations culturelles com-
me des concerts ou festivals. En dehors 
de ces évènements, elles sont visitées par 
des touristes durant toute lõann®e. 
Pendant la visite des arènes, certains ont 
eu le vertige quand ils ont été tout en 
haut. Elles sont vraiment impressionnan-
tes ! 
 
William, 

Diego, 
Théo G 
et Aloïs 

du 
CM1  

Vue du haut des gradins.. 

La Maison Carrée lõh¹tel de ville au Moyen-âge, une église 
puis un musée des arts antiques.  
Aujourdõhui, cõest une salle de cin®ma o½ 
on y projette un film en 3D intitulé 
« Héros de Nîmes ». Ce film de 20 minu-
tes, quõon a vu gr©ce ¨ des lunettes sp®-
ciales, nous plonge dans la vie quotidien-
ne dõun habitant de N´mes ¨ diff®rentes 
®poques, sous lõempire romain, au Moyen
-âge et lors des ferias actuelles. 
La Maison Carrée est un des temples 
romains les mieux conservés au monde. 

Mathilde et Marie du CM1 

La Maison Carrée est un temple romain 
construit au début du 1er si¯cle ¨ N´mes. 

Cõest lõempereur Auguste qui lõa faite cons-
truire pour la dédier à la gloire de ses deux 
petits fils. Ce monument mesure 26 mètres 
de longueur, 13 de largeur et 17 de hauteur. 
Au fil des siècles, le temple est notamment 
devenu une maison consulaire, cõest-à-dire 

Le c¹t® oppos® ¨ lõentr®e. 

Le pont du Gard a ®t® construit en lõan 19 
avant J.-C., il a donc 2030 ans. C'est une 
partie d'un aqueduc de luxe de 49 kilomè-
tres de long qui servait à transporter l'eau 
de la petite commune  dõUz¯s, o½ se trou-
ve la fontaine dõEure, jusquõ¨ la ville ro-
maine de Nîmes. Le pont du Gard fait 273 
mètres de longueur, il a été classé monu-
ment historique en 1840. Son fonctionne-
ment a cessé au début du VIe si¯cle.  

On suppose que la construction a duré 
15 ans avec 800 ¨ 1000 ouvriers sur le 
chantier. On a évalué à 11 millions le 
nombre de blocs de pierre utilisés et à 
50.400 tonnes le poids de l'ensemble. 
Gr©ce ¨ cet aqueduc, lõeau ®tait stock®e 
dans un réservoir à Nîmes. Des tuyaux 
lõacheminaient vers des fontaines : les 
gens pouvaient laver leur maison. Des 
égouts ont été créés pour évacuer les 
eaux sales. Les romains aimaient aussi se 
baigner dans 
des piscines 
dõeau chaude et 
dõeau froide. 

Emma, Thomas 
G. et Adrien du 

CM1 

Le pont du Gard 

Les CM1 dans le canal 

tout en haut du pont, 

dans lequel lõeau coulait 

il y a 2000 ans. 

Mercredi 21 septembre  

Les jardins de la Fontaine sont un parc 
public situé à Nîmes autour de la source 
n îmo ise, ce l le  de la d iv in i té 
« Nemausus ». Ces jardins mettent aussi 
en valeur deux monuments antiques de 
la ville : le Temple de Diane et la Tour 
Magne. Les jardins de la Fontaine ont 
®t® lõun des premiers parcs publics 
dõEurope. 

Au 18e siècle, des travaux ont été réalisés 
pour réguler le débit de la source et de 
nombreux vestiges de lõ®poque romaine 
ont été mis à jour.  

Les Jardins de la Fontaine ont été réali-
sés en 1745 sur la base de ces vestiges. 
A lõ®poque gallo-romaine, le quartier des 
Jardins de la Fontaine comprenait les 
thermes de la cité (dont on peut encore 
voir quelques vestiges). 

Les Jardins de la Fontaine font partis 
des plus beaux de France, et ils possè-
dent un label décerné par le ministère de 
la culture. 

Damien et Théo B. du CM1 

  

Les Jardins de la Fontaine 

Les CM2 prennent la pose aux Jardins de la 

Fontaine. 



Le jeudi soir, tout le monde s'est fait très beau pour aller à la boum. On était très exci-
tés de danser dans une vraie salle de bal avec des lumières multicolores. 
Arthur a été le grand vainqueur des chaises musicales. 
Puis, on a dansé et mangé des bonbons. 
Il y avait beaucoup de charmeurs, la boum n'a pas duré assez longtemps. C'est domma-
ge car c'était trop bien. Mais le lendemain il fallait se lever tôt pour finir les valises. 

 
Maxime et Camille du CM2 
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La boum ! 

Arles 

Vincent Van Gogh  

Le jeudi après-midi, on sõest promen® 

dans Arles avec notre guide Martial qui 

connait la ville par cïur. Nous avons fait 

un parcourt sur les traces de Vincent Van 

Gogh. Cõest un peintre Hollandais n® en 

1853 et mort en 1890.  

Il est venu sõinstaller ¨ Arles et a peint de 

très belles toiles. Il était impressionné par 

le bleu du ciel et le jaune du soleil de la 

région. On retrouve ces deux couleurs 

dans la majorité de ses toiles. 

Martial nous a expliqu® que lõon retrouve 

certaines peintures de Van Gogh dans 

Arles, là où il les a peintes ; comme par 

exemple dans le très beau jardin de la 

maison de la santé, sur les quais, devant 

un café puis une autre devant les arènes. 

Nous sommes allés les voir, ces toiles 

sont belles et embellissent la ville qui est 

déjà agréable. 

Marie-Gabrielle, Mélanie et Lucie du CM2 

Le café qui a servi de 

modèle au peintre pour 

le tableau « Le café, le 

soir ». 

Alphonse Daudet est venu pendant 30 
ans à Fontvieille, il trouvait l'inspiration 
au moulin. Mais celui-ce ne lui a jamais 
appartenu, il était trop cher et il n'était pas 
à vendre. 
On a dessiné le moulin, puis on est parti 
en bas du moulin sur un sentier au milieu 
de la pinède, on en a vus d'autres en che-
min mais ils n'étaient pas en bon état. Au 
bout d'environ un kilomètre, on est arrivé 
au château de Montauban, il est très beau 
et au calme, c'est là que Daudet a vécu les 
dernières années de sa vie.  
Bien installés sur le perron, Martial nous a 
raconté l'histoire «Le secret de Maître 
Cornille ». 

 

Alphonse Daudet aimait écouter les 
conversations des gens du pays, cela l'ins-
pirait pour écrire les nouvelles des « Let-
tres de mon Moulin ». Les plus célèbres 
comme « La chèvre de Monsieur Seguin », 
«  Le curé de Cucugnan ». 
 

Alphonse Daudet 
est né à Nîmes le 
13 mai 1840. Il 
devient maître 
d'étude au collège 
d'Alès, puis il 
rejoint son frère 
à Paris et y mène 
une vie de bohè-
me. De retour en Provence, il commence 
à écrire les premières histoires qui feront 
parties des « Lettres de mon Moulin », 
d'ailleurs nous allons ®tudier cette ïuvre 
en littérature. 
Il est décédé à Paris le 16 décembre 1897, 
à l'âge de 57 ans. 

Maxime et Pierre-Edouard du CM2 

Daudet et son moulin 
Nous sommes ¨ Fontvielle, ¨ 9km dõArles. 
Nous avons marché du village de jusqu'au 
moulin de Daudet. Il faisait beau, et en 
arrivant on l'a de suite trouvé magnifique, 
perché sur la hauteur avec ses grandes 
ailes, ses belles pierres. 

Le guide, Martial, nous a expliqué qu'il 
avait été construit en 1814 et il a cessé de 
moudre en 1915 à cause de l'arrivée des 
minoteries. Il tournait grâce aux 32 vents 
de la Provence, les plus connus sont le 
Mistral et la Tramontane. A l'intérieur, 
Martial nous a parlé du métier très difficile 
de meunier et de tous les mécanismes du 
moulin.  

La château de 

Montauban. 

Le vrai tableau « Le 

café, le soir ». 

Le tableau réalisé dans la maison de santé. 

Dans le parc de la maison de santé, nous 

écoutons les explications de Martial. 


